
Tourisme et vacances. 

Notre pays a une grande potentialité touristique. Les atouts dans ce domaine sont évidents tels que la nature 

comme dame soleil, les plages, la faune et la flore endémiques des aires protégées. Aussi, Madagascar présente 

différents sites touristiques. Citons les sites historiques et culturels comme le rovan’i Madagasikara (rova signifie 

palais) récemment rénové, le palais d’Ambohimanga, certains rituels comme le Sambatra (circoncision commune 

du Sud Est),  le Famadihana (retournement des défunts pratiqués 

en Haute Terre Centrale) ou tout simplement le Hiragasy (chants et 

danses racontant des faits quotidiens renfermant des leçons de 

vie).  

Les sites balnéaires, géologiques et volcaniques sont également 

nombreux. L’écotourisme est très prisé : découverte de la nature 

par exemple, dans les aires protégées à Ranomafana (Sud Est), à 

Isalo (Sud). Le Tsingy de Bemaraha est remarquable, du côté de 

Morondava (Sud-Ouest). C’est un site géologique. Pour y aller, il 

faut passer par Morondava avec sa fameuse « Allée de Baobab ».  

 Le tourisme balnéaire n’est point en reste : Sainte Marie et Nosy Be sont des lieux inévitables pour « la destination 

Madagascar ». La pandémie a mis à terre le tourisme malagasy. Ces deux îles touristiques : Sainte Marie et Nosy Be 

étaient dans une crise totale. Actuellement, elles essayent de sortir de l’ombre autant que possible. Sainte Marie 

ou Nosy Boraha est une île à vocation touristique avec la plage de sable blanc, de la mer et de la saison des baleines.  

   

     Ile Sainte Marie    Nosy Be     Baleines à bosse 

Le passage des baleines à bosse pendant l’hiver austral du côté de cette île est un grand évènement touristique. 

Chaque année, « le festival des baleines » est organisé. Toute l’île est en fête. Pour cette année, le président 

Rajoelina, accompagné d’une forte délégation gouvernementale, est au rendez-vous. Julien Lepers, ancien 

présentateur de l’émission question pour un champion est parrain du festival. Chaque année, il est présent. Il y est 

très connu. Sainte Marie est également un ancien repaire de 

pirates. Elle est la porte d’entrée du catholicisme au pays. 

L’église Notre Dame de l’Assomption est la première église 

catholique construite à Madagascar. Elle a été rénovée et fait 

partie du circuit « Pirate Island » inauguré le samedi 15 Juillet à 

Sainte Marie. L’aéroport de l’île : l’aéroport Ravoraha est 

certifié aéroport international le 14 Juillet dernier. Ce certificat 

est obtenu après différentes améliorations 80 ans après le 

premier vol qui a atterri à Sainte Marie.  

Nosy Be n’est point en reste. Elle s’appelle aussi « l’île au parfum » à cause de l’Ylang Ylang qui pousse dans l’île. 

Actuellement, elle accueille environ 2000 touristes par semaine selon les chiffres de l’office régional du tourisme 

de Nosy Be (ORTNB). Le taux d’occupation des hôtels atteint 100%. Ce retour massif est de pair avec l’ouverture 

du « ciel Nosy Be » : la compagnie Ethiopian Airlines relie Nosy Be à 120 destinations de par le monde, la compagnie 

Airlink reprend ses vols depuis fin Juin, de même, la compagnie Lot Polish Airlines reprend le vol Varsovie-Nosy Be 

L'allée de baobabs 

Festival des baleines 



à partir du 1er Juillet dernier. Bien sûr, tous les emplois liés au 

tourisme sont au paroxysme de développement comme les guides 

touristiques, les agences de voyage, l’hôtellerie jusqu’à l’Art 

malagasy inévitable « Voandalana » (articles de souvenir). Entre 

Novembre et Mars, près de 20 bateaux de croisière sont prévus 

accoster sur Nosy Be, entre autre : costa et Aida transportant 

chacun à leurs bords plus de 1000 touristes. L’île au fleur est réputé 

par le tourisme balnéaire avec le sport nautique, les balades en mer 

en passant par la découverte culinaire. D’ailleurs, du 2 au 13 Aout 

2023, le festival Sômaroho aura lieu à Nosy Be qui fêtera ses 10 ans, 

encore une occasion de mettre en valeur l’île.  

Le tourisme redémarre. Joël Randriamandrato, ministre du tourisme, 

avec l’office national du tourisme de Madagascar (ONTM) prévoit 

plus de 50.000 touristes internationaux pour Juillet et Aout. 

Ministère de culture, ONTM, les opérateurs et les promoteurs de la 

destination font différents efforts pour améliorer le secteur : se 

repositionner sur la carte mondiale par des actions marketing, 

intégrer le classement des destinations africaines les plus attractives 

pour 2022-2023 en obtenant le « safe travels stamp » octroyé par le 

conseil mondial du voyage et du tourisme. Le transport aérien 

s’améliore de plus en plus avec le retour d’Airlink et d’Air Corsair, 

l’arrivée de LOT Polish Airlines et l’augmentation des fréquences des 

compagnies comme Air Austral et Kenya Airways. L’objectif du 

tourisme est d’atteindre 1 million de tourisme en 2028.  

Donc, le tourisme extérieur refait surface tandis que le tourisme 

intérieur s’avance à petit pas. Certes, peu de Malagasy, peut s’offrir 

cette opportunité mais, il se développe. La visite du Rovan’ny 

Madagasikara intéresse du monde. Les parents sont nombreux à y 

amener leurs enfants. En tout cas, pour les tananariviens, la visite 

du parc zoobotanique de Tsimbazaza est incontournable et même 

pour tout Malagasy venant à Antananarivo. En ces temps de 

vacances, selon les moyens du bord, chaque famille fait de son 

mieux, du moins, ceux qui peuvent se le permettre. Les parents 

s’arrangent pour que leurs enfants changent d’air : séjourner chez 

les grands-parents à la campagne, « monter » en ville chez des 

proches pour les habitants de la campagne. Toamasina (côté Est) et Mahajanga (côté Ouest) sont les plus 

fréquentés par les vacanciers.  

Souvent, les vacances se font par « famille ». Quelques familles s’associent, organisent ensemble des vacances au 

bord de la mer. Elles louent une voiture emmenant tout une provision de vivres, surtout du légume, cher sur la 

côte, du charbon… Sur place, elles logent dans de chambres en location, par exemple, des salles de classe dans 

une école et le tour est joué. Mais, une série de préparation est à faire surtout du point de vue financier : mettre 

de côté de l’argent chaque fin de mois pour les vacances. Pour le commun des Malagasy « vacance » a différentes 

significations. Pour les parents, il s’agit de deux mois privés du paiement de frais mensuel de scolarité. Ce n’est pas 

du répit car il faut songer aux fournitures scolaires des élèves, aux frais généraux à payer en début d’année scolaire. 

Heureusement, pour les enfants, « vacance » se traduit par « repos, jeux, aider les parents », ce qui n’est pas mal. 

Bonnes Vacances ! 

Michel et Edmine 

Voandalana de Nosy Be 

L'aire protégée de Ranomafana 

Le fameux baobab de Mahajanga 


